
DU TRÈS SAINT SACREMENT

dangereuses. Il veut que ces personnes songent souvent à la
mort, à l'enfer, aux angoisses de tous ceux qui souffrent ; puis à
la vie si différente des âmes qui passent les -jours et les nuits à
louer Dieu; puis, à JÉsus et à MARIE, aux anges et aux Saints,
"qui les ont vues aux bals et à qui elles ont fait grande pitié."

" Ces conseils sont excellents et je vous engage à les suivre.
n- Mais vous avez une dévotion spéciale à laquelle se rattachent
S. et vos pensées les plus constantes et vos plus saintes affections !
Il. Vous êtes dévouée à l'Eucharistie !... Ne souffrez pas qu'elle
rs demeure étrangère, même à la vie mondaine qui vous aura été
e. imposée 1
s "l L'Eucharistie, lorsque vous vous trouverez dans le monde,
il sera pour vous plus que n'a été l'Ange soufflant l'air pur autour
à des trois Hébreux dans la fournaise de Babylone.
c " Quand vous vous disposerez à prendre part à une fête

mondaine, consultez l'Eucharistie. E7lle règlera votre tenue
extérieure et vous dira la sage réserve que vous impose la
modestie chrétienne.

I" Si l'éclat de cette fête éblouit tellement vos yeux qu'elle
fasse sur vous une dangereuse impression, souvenez-vous de
l'Eucharistie et de ses fêtes bien plus douces, quand, au milieu
de l'encens, de la lumière et des fleurs, elle vous apparaissait
sur l'autel, exposée à vos regards, à votre amour, à vos ado-
rations.

" Si vos oreilles entendent des discours qui flattent votre
vanité et continuent dans les salons l'entretien du serpent et
d'Ève, n'écoutez pas tous ces discours, et, empruntant la pensée
de David, répétez au fond de votre cœur : " Les impies m'ont
raconté leurs fables, mais elles ne valent pas votre parole, ô
Dieu du tabernacle !

" Et si la joie et les plaisirs du monde tentent de vous
persuader qu'on y trouve le vrai bonheur, rappelez-vous que
vous avez été plus heureux quand vous avez pleuré au pied du
tabernacle.

" Mais surtout, si l'ombre du péché essayait d'obscurcir
votre âme, songez, songez bien vite que vous êtes à la veille
peut-être ou at lendemain d'une communion !.... Est-ce ainsi
que vous vous préparez ?... Est-ce ainsi que vons remerciez
Dieu des grâces qu'il vous a faites ?

Qu'ajouterai-je, ô âme chrétienne ? La pensée de l'Eucha-
ristie, si elle domine en vous, s'emparera de'~tout votre !être,
elle le transformera et y laissera d'elle-même -comme une ini-
mitable empreinte. Je voudrais qu'en vous- voyantdans lc
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